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Le Commissaire se rappelle bien sûr que la "Grande Guerre" à commencer en fanfare 
– avec pantalons garances et calot ou képi sur le chef – le 29 juillet 1914 avec le 
bombardement de Belgrade par les forces austro-hongroises, un mois après 
l’assassinat de l’archiduc Franz-Ferdinand à Sarajevo et le lendemain de la 
déclaration de guerre. La France, suite au jeu des alliances, se voit attaquée par les 
armées allemande début août. 
Et la Chine, comment est-elle impliquée dans cette guerre mondiale ? [Épisode 1] 

a Chine est partie de la première guerre mondiale à 

plus d’un titre. D’ailleurs, comme chacun le sait, le 

Mouvement du 4 mai (五四運動 ) est né de la 

protestation contre les conclusions de cette guerre au 

travers des traités, en l’occurrence celui de Versailles. 

 

Pour commencer, la Chine reste neutre dans le conflit qui 

oppose des puissances stationnant des troupes sur son 

territoire à la suite des traités inégaux qu’ils lui ont 

imposé par la force au cours du XIXème siècle depuis la 

première guerre de l’opium (1840-42) jusqu’à la révolte 

des boxers (1900) et la seconde guerre sino-japonaise 

(1904-05). 

 

La Grande-Bretagne qui entre en guerre le 4 août 1914, 

souhaite neutraliser la flotte allemande du pacifique et 

demande au Japon de l’appuyer car cette opération 

nécessiterait la mobilisation de nombreuses troupes et de 

navires pour transporter celle-ci de l’Inde en Chine. 

Le Japon, sollicité via son ambassadeur à Londres le 7 

août, lance un ultimatum le 15 demandant à l’Empire 

allemand de livrer ses possessions à Kiautschau (膠州) qui 

serait ultérieurement rendues à la Chine. L’Allemagne 

n’obtempérant pas, le Japon déclare la guerre le 23 août 

1914. 

Le 2 septembre, les japonais débarquent une division au 

nord de la péninsule et avancent vers la ligne de chemin 

de fer exploitée par les allemand et reliant Tsingtao (青島) 

à Tsinanfou (濟南) violant ainsi la neutralité chinoise. 

Le 18 puis le 22 septembre de nouveaux contingents 

débarquent au sud, près de Laoshan (嶗山). C’est donc 

environ 58 000 hommes dont 2 000 britanniques qui  

assiègent les quelques 4 500 allemands et austro-

hongrois et le reste de la flotte impériale
1
. 

Après une longue résistance
2
, le commandant allemand 

capitule le 7 novembre. Les troupes japonaises occupent 

la Baie de Kiautschou (膠州灣租借地 ), la principale 

concession allemande
3
. Un gouverneur est nommé par le 

Mikado (天皇). 

Deux mois plus tard, le 18 janvier, le gouvernement 

japonais présente secrètement au président Yuan Shih-kai 

( 袁 世 凱 ) 21 demandes ( 二 十 一 條 ) ; celles-ci 

comprennent la cession des concessions allemandes dans 

le Shandong ( 山 東 ) ; l’extension de leur sphère 

d’influence an mandchourie (滿洲里) ; la mainmise sur le 

Fukien (福建) et la mise sous tutelle du gouvernement 

chinois. Ce dernier rejette ces "demandes" le 26 avril. Le 7 

mai, les japonais réduisent leurs exigences à 13 des 21 

points mais cette fois présente un ultimatum sous deux 

jours. Le traité est signé le 25 Mai 1915, reconnaissant au 

Japon ce qu’il avait acquis par la force. 

Les protestations internationales et les manifestations 

des patriotes chinois n’avaient pu empêcher ce traité. 

Prochains épisodes : Les travailleurs chinois en France & le 

traité de Versailles 

Amicalement,                                                Le  Commissaire 

                                                           
1
 L’escadreallemande du Pacifique, ou du moins ce qu’il en restait. En 

effet, les 2 fleurons de la flotte, les croiseurs Scharnhorst et Gneisenau 
étaient loin de Qingdao lors de la déclaration de guerre et leur amiral 
décide de rejoindre l’Europe par le cap de Bonne Espérance au lieu  de 
retourner à sa base. 6 des 8  navires seront coulés par les britanniques 
près des îles Falkland. Le croiseur léger Emden force le blocus anglais et 
agira en corsaire dans la région. Il reste tout de même un torpilleur, 4 
canonnières et le croiseur austro-hongrois Impératrice Elizabeth.  
Source: The siege of Tsingtao, Jonathan Fenby, ed. Penguin books China 
2 Allemands et Autrichiens: 199 morts et 504 blessés, le reste des soldats 
est interné à Qingdao ; Japonais : 236 morts et 1282 blessés ; Britan-
niques 12 morts et 53 blessés. 
3 Les alliés avaient saisi également les concessions allemandes de 

Hankow (漢口) et de Tienstin (天津) ainsi que celle de l’empire austro-
hongrois dans cette dernière ville. 
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